
1 

 

LA VIE CHRÉTIENNE – LEÇON 1 

QU’EST-CE QUE LA VIE CHRÉTIENNE? 

Écriture sainte : Psaume 1. 

Malentendus sur la vie chrétienne 

Qu’est-ce que la vie chrétienne? Nous aurons à répondre avec le plus grand sérieux à cette 
importante question. 

Assurément, il existe de nos jours, comme autrefois, des malentendus et des abus au sujet d’un 
titre comme celui de « chrétien ». Pourtant, ce mot employé comme un sobriquet méprisant au 
début du christianisme devint un titre d’honneur. Or, nous n’avons pas le droit de nous estimer 
chrétiens à moins que, d’une manière ou d’une autre, notre comportement tout entier témoigne de 
la foi et soit un sceau d’authenticité sur le titre que nous portons. 

Et nous devons nous mettre sans tarder en garde contre toute illusion à cet égard. Il est fort 
possible de faire partie du courant chrétien sans être pour autant des enfants de Dieu. La Parole 
de Dieu nous avertit sans cesse de ne pas nous tromper à ce sujet. Même à l’époque du ministère 
terrestre de notre Seigneur, il était urgent d’avertir et de mettre en garde contre ce genre de graves 
malentendus. Jésus le disait sans détour : 

« Ce ne sont pas ceux qui me disent : Seigneur, qui entreront dans le Royaume de Dieu, mais 
celui qui fait la volonté de mon Père. » (Matthieu 7:21). 

De son côté, l’apôtre Paul écrivait pour dénoncer ceux qui « ont l’apparence de la piété, mais qui 
en renient la force » (2 Timothée 3:5). 

La nature de la vie chrétienne 

Vivre la vie chrétienne consiste à chercher principalement l’accomplissement de la volonté de Dieu 
en toutes choses et en toutes circonstances. Dieu créa l’homme corps et âme.  

L’homme est appelé à servir Dieu dans sa totalité. En parlant de l’âme de l’homme, nous ferons 
bien de distinguer entre son esprit et sa volonté. L’esprit et la volonté autant que les affections et 
les aspirations du « cœur » sont appelés à se consacrer au service de Dieu. C’est à lui que nous 
devons la vie et le souffle, la santé et la protection, le salut et la véritable liberté. Il nous a tout 
donné en nous donnant Jésus-Christ, son Fils unique, notre Seigneur. 

En nous rappelant ces vérités, nous serons à l’abri de beaucoup d’erreurs au sujet de la vie 
chrétienne, ces erreurs qui ont dangereusement menacé l’existence de l’Église au cours de son 
histoire. 
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L’une d’elles consiste à imaginer que le christianisme s’occupe exclusivement de l’âme, plus 
spécialement des dispositions cachées du cœur. Quoique la Bible souligne l’importance du cœur 
— puisque c’est de lui que sont issus la vie et tous nos sentiments et affections —, elle souligne 
avec force que le corps doit aussi servir d’instrument à la gloire et à la louange de Dieu. Le corps 
est l’outil de l’âme. C’est à travers lui qu’elle peut s’exprimer.  

Une autre erreur consiste à penser que le christianisme n’est qu’un système doctrinal auquel il 
suffirait d’accorder l’assentiment de notre cerveau. 

Or, l’Écriture nous informe de manière aussi claire que précise que notre volonté doit être active 
dans le choix du bien et se soumettre à celle de Dieu.  

Un assentiment purement intellectuel aux vérités bibliques n’est pas la foi qui sauve.  

Il y a enfin cette idée largement répandue qui veut que l’action chrétienne puisse se faire au 
détriment de l’enseignement biblique. Le christianisme, dit-on, est avant tout vie, non théorie. Ceux 
qui la préconisent ne se rendent sans doute pas compte de l’importante place que l’intellect 
occupe dans notre existence et dans nos activités. Avant même d’être en mesure d’accomplir la 
volonté de Dieu, nous devons en saisir toutes les implications. Ainsi, il devient clair que notre foi 
sera l’expression, non pas d’une seule « partie » de notre personne, mais de notre vie tout entière. 

L’étude de la vie chrétienne 

En étudiant la vie chrétienne, nous aurons à examiner quelque chose de beaucoup plus important 
qu’un ensemble de règles établies. Nous aurons à nous familiariser avec l’enseignement biblique 
et à bien saisir tout ce que la Parole de Dieu enseigne en rapport avec elle. Notre vie chrétienne 
s’appuie sur un fondement certain. Ce n’est pas nous-mêmes, mais Dieu qui décide ce qui est 
acceptable et agréable. Nous ne possédons ni la connaissance nécessaire ni même la force pour 
mener une existence selon la Parole de Dieu. Notre esprit et notre intelligence doivent être 
éclairés, et notre volonté doit s’incliner pour le servir. Ce sont là les fruits du renouvellement de 
notre « cœur » par l’œuvre rédemptrice et rénovatrice du Saint-Esprit. 

Nous apprenons ainsi que Dieu nous a pourvus pour et en vue de notre croissance dans la foi. 
Notre existence dans la foi ne se déroule pas dans le vide, mais, bien au contraire, se nourrit et est 
soutenue par les moyens de la grâce que sont la Bible, la prière, l’Église, le baptême et la sainte 
cène. L’Esprit de Dieu se sert de ces moyens ordinaires pour nous venir en aide. La vie nouvelle, 
qui débute lors de notre régénération et qui devient consciente au moment de notre conversion, 
mûrit graduellement et cherche constamment la sanctification sans laquelle personne ne verra 
Dieu. 

Finalement, puisque la vie nouvelle doit recevoir une expression, Dieu donne dans sa Parole 
l’unique et véritable modèle qui nous servira de guide. Nous apprendrons à connaître la nature, le 
dessein et le contenu de sa loi. 

Nous aurons également à cultiver toutes les vertus chrétiennes, et ce, grâce au pouvoir sanctifiant 
du Saint-Esprit en nous. 

Une telle vie, confiée entre les mains de Dieu, sera la meilleure préparation pour l’éternité. 

Dans nos jours d’incrédulité rampante et de matérialisme galopant, il est nécessaire de souligner 
avec force l’appel à vivre chrétiennement. Le livre des Proverbes décrit d’une manière très belle 
les exigences par lesquelles l’alliance de Dieu est conclue avec ceux qui sont héritiers de la 
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promesse. « Mon fils, donne-moie ton cœur. » (Proverbes 23:26). Donner notre cœur à Dieu 
signifie nous soumettre à sa volonté. 

ÉTUDE PERSONNELLE 

Révision 

1. Quel sens faut-il donner à l’expression « vivre la foi chrétienne »? 

2. Mentionnez trois erreurs possibles concernant la vie dans la foi. 

3. Quelle est l’œuvre accomplie par le Saint-Esprit sur notre intelligence, notre cœur et notre 
volonté avant que nous soyons en mesure de vivre la vie dans la foi? 

Répondre par écrit 

1. Qu’est-ce qui est à vos yeux le plus important : la doctrine ou la vie pratique? 

2. Peut-on confesser la foi chrétienne par des paroles sans les œuvres? Par des œuvres sans la 
parole? 

3. Pour quelle raison de très nombreux chrétiens semblent-ils avoir une aversion pour ce qui est 
« enseignement chrétien »? 

4. D’après notre foi biblique, quel est le rapport entre l’âme et le corps? 

5. Que dit l’Écriture au sujet de l’importance de notre « cœur »? À l’aide d’une bonne 
concordance biblique, cherchez les différentes significations du mot cœur. 

Lectures bibliques 

Dieu mon repos Psaume 62 
Mon refuge Psaume 16 
Mon espérance Psaume 33:18-22 
Ma joie Ésaïe 61:1-3 
Ma confiance Psaume 40:2-6 
Aimer Dieu comme Père Romains 8:14-17 
Malheur et bonheur Jérémie 17:5-8 
Le malheur de celui qui ne connaît pas Dieu Ecclésiaste 1 et 2 
Jésus est Sauveur Jean 9:4; 15:22 

Catéchisme de Heidelberg 

Question 1 : Quelle est ton unique assurance dans la vie comme dans la mort? C’est que, dans la 
vie comme dans la mort (Rom. 14:7-9), j’appartiens, corps et âme, non pas à moi-même (1 Cor. 
6:19-20), mais à Jésus-Christ, mon fidèle Sauveur (1 Cor. 3:23; Tite 2:14) : par son sang précieux 
(1 Pi. 1:18-19), il a totalement payé pour tous mes péchés (1 Jean 1:7; 1 Jean 2:2) et m’a délivré 
de toute puissance du Diable (Jean 8:34-36; Héb. 2:14-15; 1 Jean 3:8) : il me garde si bien (Jean 
6:39-40; Jean 10:27-30; 2 Thess. 3:3; 1 Pi. 1:5) qu’il ne peut tomber un seul cheveu de ma tête 
sans la volonté de mon Père qui est dans les cieux (Matt. 10:29-31; Luc 21:16-18), et que toutes 
choses doivent concourir à mon salut (Rom. 8:28). C’est pourquoi, par son Saint-Esprit, il m’assure 
la vie éternelle (Rom. 8:15-16; 2 Cor. 1:20-22; 2 Cor. 5:5; Éph. 1:13-14) et me rend prêt et disposé 
à vivre désormais pour lui, de tout mon cœur (Rom. 8:14). 



4 

Question 2 : Combien de choses dois-tu savoir pour vivre et mourir dans cette heureuse 
assurance? Trois. D’abord, combien sont grands mon péché et ma misère (Jean 9:41; Jean 15:22; 
Rom. 3:9-10; Tite 3:3; 1 Jean 1:10). Ensuite, comment j’en suis délivré (Luc 24:46-47; Jean 17:3; 
Ac. 4:12; Ac. 10:43; 1 Cor. 6:11; Tite 3:4-7). Enfin, quelle reconnaissance je dois à Dieu pour cette 
délivrance (Matt. 5:16; Rom. 6:1-2; Rom. 6:11-14; Éph. 5:8-10; Col. 3:17; 1 Pi. 2:9-12). 

Lectures complémentaires 

L’article du pasteur Aaron Kayayan intitulé « La vie entière est religion », disponible sur le site 
Ressources chrétiennes. 

La vie chrétienne. Perspectives Réformées. 1980. Copyright © 2017. Utilisé avec permission. 

www.ressourceschretiennes.com 


